
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
  

PARRAINAGES AU VIETNAM 
 

Chers amis, 
 
De retour du Vietnam, nous voudrions vous faire 
partager une partie de ce que nous avons vécu 
en particulier avec vos filleuls. Auparavant je 
voudrais remercier les Sœurs Franciscaines 
Missionnaires de Marie, celles de l’Immaculée 
Conception qui, en travaillant avec nous, nous 
ont permis de vérifier dans le détail l’ensemble 
de nos programmes, c'est-à-dire l’ensemble des 
filleuls.  
Parrains, marraines, les enfants que vous aidez 
sont plus de 200 répartis pour l’essentiel sur la 
partie Sud du pays et nous ne pouvons pas 
dans ce papier vous parler de chacun d’eux 
même si chacun vit sa propre histoire que avons 
analysée afin que votre générosité soit la plus 
efficacement utilisée au profit de l’éducation des 
enfants. 
Sœur Elisabeth Than Thuy, notre 
correspondante, responsable de l’ensemble des 
programmes de parrainages suivis par les 
Franciscaines nous a accompagnés pour visiter 
tous les enfants du sud jusqu’à Phan Rang.  
Sur Ho Chi Minh ville,  le suivi des enfants par 
Sœur Van est tout à fait satisfaisant, et après les 
avoir rencontrés, la plupart avec leurs parents, 
nous avons constaté qu’elle les suit bien et 
avant de rentrer  nous avons accepté les fiches 
de nouveaux enfants à parrainer.  
Sur les secteurs de Ba Ria, Binh Gia et Nin 
Thuan, la situation de certains enfants a évolué, 
certains sont retournés travailler avec leurs 
familles et d’autres ont des parents dont les 
revenus suffisent maintenant à les maintenir à 
l’école. Bien sûr, dans ces cas là nous avons 
arrêté votre aide et vous avons immédiatement 
proposé d’autres enfants dont les besoins ont 
été vérifiés. 

Sur Hoc Mon, où les filleuls sont des enfants de 
personnes handicapées, nous avons découvert 
des exemples de générosité : 
Une handicapée a recueilli une petite fille 
abandonnée alors que, sans ressource fixe, elle 
vend des billets de tombola dans la rue, elle a 
déjà une fille à charge parrainée. 
Un deuxième exemple : un handicapé qui a en 
charge un garçon recueilli lui aussi sur un 
marché, et qui vit d’une allocation de l’état de 
(environ 10€ par mois), de la vente de billets de 
tombola et dont l’enfant est parrainé à 20€, 
estime qu’il peut partager et aide 2 autres 
handicapés avec enfants ! Il nous les a fait 
rencontrer ! 

  
 Henri Lutz
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AVENIR POUR L’ENFANCE 
Aide à la scolarisation d’enfants dans les pays en voie de développement

• 25 Juin à 20H30 à SAINT BRES, salle 
POLYVALENTE l’association  « Coup de 
pouce » a invité les Chorales MWEN REVE et 
SPIRITUAL VOICES  au profit de nos actions. 
Nous tiendrons la buvette et un stand 
d’artisanat. 
Venez avec vos amis : 7 € l’entrée. 

• 11 Septembre, « Antigone des associations » 
à Montpellier 
Dans vos communes aussi, inscrivez-vous 
pour faire connaître l’association !  

 
• 26 Novembre : fête annuelle de 

l’association à Saint Brès. 
Dés à présent, faites-nous connaître vos amis 
artistes qui seraient prêts à participer. 

Nous souhaitons avoir vos adresses
électroniques pour faciliter le courrier mais 
aussi vous permettre de recevoir les bulletins 
de liaison en couleur.  
N’oubliez pas que ces colonnes vous sont 
ouvertes pour apporter vos témoignages. En 
attendant, visitez notre site : 
www.avenirpourlenfance.org. 
Pour toute correspondance : 
AVENIR POUR L’ENFANCE 
19 Rue du Planas 
34670 – Saint Brès 
Tél. et fax : 04 67 70 35 96 
Email : lutzhenri@yahoo.fr 

Thôn Ngoc Liêñ  
 
Avant de partir pour l’Asie, nous avions 
rencontré la directrice de l’école Sainte Jeanne 
d’Arc de Cournonterral qui nous avait remis un 
dossier où chacun de ses élèves s’était présenté 
avec des dessins et quelques lignes 
personnelles. 
En arrivant à Hanoi, nous avons pris contact 
avec Sœur Phuong, Franciscaine venue 
spécialement de Nam Dinh (60 Km au Sud-
ouest) pour nous servir d’interprète, ainsi qu’un 
représentant de la communauté pour nous 
guider vers son village.  
Après avoir circulé sur des petites routes au 
nord-ouest de Hanoi, le taxi a été mis sur un 
petit bac pour traverser une rivière  puis nous 
avons repris la petite route au milieu des rizières 
jusqu’au village de Thon Ngoc Lien . Là, notre 
véhicule s’est arrêté au pied d’une église en 

construction dont les travaux, financés par une 
paroisse Belge étaient stoppés, faute de 
finances. A quelques centaines de mètres de là, 
une petite école maternelle neuve a été 
construite, trois classes qui hébergeaient 62 
petits de 3 à 5 ans. Nous avons remis le dossier 
des enfants de Cournonterral  à la directrice. 
Sœur Phuong lui a traduit les textes et expliqué
ce geste des enfants. Elle a été très touchée et 
en remercie l’école. Puis nous avons abordé les 
questions économiques en commençant par 
son salaire qui est de 150 000 Dongs soit 
environ 7,5 € par mois ! Pour pouvoir vivre, elle 
élève des cochons. L’école donne aux enfants 
un repas par jour qui coûte 3000 Dongs, (0,30€)
plus 500 Dongs pour un fruit. Les fournitures 
scolaires représentent 45 000 Dongs par an 
(2,25 €). 
La pension d’un enfant s’élève à 7,5 € par mois, 
mais environ la moitié des familles de ces 
enfants est dans l’incapacité de payer cette 
somme en dehors de la période de la moisson  ! 
  
Dans ces conditions, le comité responsable de 
cette école aimerait être à nouveau aidé pour 
pouvoir continuer les travaux de l’école en 
ajoutant une cuisine, une salle des professeurs 
et le bétonnage de la cour qui se transforme en 
bourbier à la moindre pluie. L’investissement 
total recherché serait de l’ordre de 6 500 €. 

 
Sœur Phuong traduit le dossier de l’école Ste 

Jeanne d’Arc 

En accord avec nos correspondantes sur place, 
les Sœurs, nous souhaitons que les sommes 
données au titre des parrainages soient dans une 
fourchette de 16 à 20€ mensuels par enfant, ce 
qui est le cas pour la plupart d’entre vous. Bien 
sûr, certaines situations familiales, ou des
niveaux d’études universitaires exceptionnelles 
peuvent justifier un dépassement. Nous 
proposons ainsi à ceux qui donnent plus, de 
partager avec un deuxième enfant.  
De même en ce qui concerne les cadeaux, les 
sommes ne doivent dépasser les 5€ que lorsqu’il 
s’agit d’un achat ciblé, comme  par exemple un 
vélo. En revanche, en fonction du programme 
dans lequel est votre filleul, comme les foyers, 
l’excédent est donné pour l’ensemble des autres 
enfants comme nous l’avons fait récemment en 
accord avec les parrains. 
Sachez que les Sœurs, comme nous l’avons écrit 
plus haut, tiennent et tiendront une comptabilité 
des distributions des dons qui leur sont faits, 
vous pourrez ainsi savoir comment l’argent a été 
utilisé, alors soyez confiants et continuez à les 
aider. Merci. 
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Phan Rang 
 
Comme vous le savez, nous avons 3 
programmes dans cette ville. Ils sont situés dans 
un rayon de 500m. L’un est le foyer de Thèrèse 
Bach Yen, l’autre est le foyer des orphelins 
Chams « Bétania » de la paroisse du Père 
Cuong et le troisième est constitué des enfants 
Chams, dans leurs villages, suivis par Sœur 
Nghi de la petite communauté Franciscaine qui 
tient une école maternelle. 
 
Le foyer Sainte Thérèse  
Après vérifications, lors de 2 visites surprises, 
accompagnés de Sœur Elisabeth et Tri Bao, une 
amie Bonzesse (toutes deux Vietnamiennes), 
nous avons été contraints d’arrêter le 
programme de Thérèse Bach Yen dans lequel 
nous nous étions fort investis. Elle ne suit pas 
les enfants, sur 18 pensionnaires parrainés, 
nous n’en avons compté que 6, elle ne tient pas 
de comptabilité, et n’est pas de parole.  
Nous avons dés notre retour prévenu les 
parrains marraines et proposé d’autres enfants. 
Ce n’est pas de gaieté de coeur mais nous 
n’avions pas le choix, il faut absolument travailler 
avec des correspondants en qui nous avons 
confiance ! Nous vous devons cette 
transparence. 
 
Le foyer Béthania 
Les enfants nous ont accueillis avec joie, ils sont 
heureux, ils sont aimés et peuvent ainsi étudier 
sans souci. Le père collabore étroitement avec 
Sœur Nghi, et lorsqu’un enfant quitte le foyer 
pour retourner dans son village, le relais est pris 
par Sœur Nghi. 
 
Parrainage des enfants Chams dans les 
villages 
Les parrainages sous la responsabilité de Sœur 
Nghi ne présentent aucun problème mais nous 
avons partagé la difficulté qu’elle rencontre à 
trouver des solutions comme le cas de cette 
petite de 14 ans qui, violée an plus tôt, a 
accouché de la petite Dieu. Elle reste très 
« enfant », est incapable de soigner 
correctement son bébé, et l’ouverture, dans le 
village chez sa grand-mère, d’une mini épicerie 
a été un échec. De surcroît, sa grand-mère est 
tuberculeuse ! Actuellement, cette jeune maman 
est un peu occupée à aider aux tâches 
ménagères de la communauté des Sœurs, elle 
dort à Béthania et sa petite fille est suivie par les 
maîtresses de la garderie. 
Nous avons décidé d’augmenter le nombre de 
filleuls de ce programme.  

La maman qui doit se faire opérer du cœur, avec 
sa fille 

 

 
 

Les programmes du Vietnam 

Hue et Phu Lôc 
 
Sœur Consolata 
Avec les Sœurs de l’Immaculée Conception, 
nous n’avons pas eu de mauvaise surprise, au 
contraire, accompagnés par Sœur Ngha, nous 
avons pu rencontrer les filleuls et dans 2 cas en 
particulier, nous avons constaté l’amélioration 
des maisons réalisée grâce à l’aide apportée par 
les parrains marraines. Sur Phu Lôc, Sœur Diep 
suit de prés les parrainages des jeunes, ce qui 
est rassurant. Nous avons accepté de prendre 
en parrainages de nouveaux enfants de la 
minorité ethnique BRU qui ont été recueillis dans 
une petite communauté des Sœurs à quelques 
Km de la maison mère sur Hue. 
Si vous allez à Hue (ou vos connaissances),
allez voir le dispensaire humanitaire du « 36 Kim 
Long » et apportez  des médicaments, 
antibiotiques et anti-inflammatoires, les 230 
patients reçus en moyenne à chaque ouverture, 
3 fois par semaine nécessitent votre aide !  

Binh Gia 
 
Deux bienfaiteurs, sans parrainer, donnent 
régulièrement une somme au profit des 
« œuvres » des Sœurs, et nous avons, cette 
année rencontré les familles ainsi aidées à Binh 
Gia. Elles ont donné des enfants à adopter à 
cause de leur situation matérielle, il y a 
plusieurs années. Elles souhaiteraient recevoir 
photos et descriptions de situation de leurs 
enfants biologiques. 
Parmi elles, nous avons été frappés par l’état de 
santé d’une maman qui avait un teint terreux et 
ne pouvait pas se servir de son bras gauche et 
avons posé des questions, elle souffre d’un 
problème de valves cardiaques et aurait du être 
opérée depuis 1999, date à laquelle l’Institut du 
cœur de Saigon  a constaté son problème et lui 
a donné… son devis : 1500$ !  Elle est dans 
l’incapacité totale de fournir cette somme et 
nous espérons que nous réussirons avec votre 
aide à la faire opérer avant qu’il n’y ait 2 
orphelines de plus ! 

Ile Hirondelle sur le Mékong, CÔÑ EN 
 
Le père Nicolas Vu Ngoc Hai, Franciscain, a 
demandé aux Sœurs de l’aide pour que les 
enfants poursuivent leurs études secondaires. 
Nous y sommes allés : l’île, située sur un des 
bras du Mékong, à 5 heures de Saigon, mesure 
environ 4 Km x 1 Km. Y vivent environ 4000 
habitants sans aucune infrastructure, il n’y a pas 
pont, pas d’eau potable car il faudrait un forage 
au moins à 300 m de profondeur selon les 
experts, l’électricité fournie par un groupe 
électrogène n’est présente qu’environ 10 jours 
par mois, les habitants et les petites parcelles 
cultivées souffrent des insectes et des souris. 
Certaines années, l’île est inondée pendant 
plusieurs mois entre août et décembre. 

Pour pallier le manque de médecin et d’hôpital, 
la paroisse a créé un dispensaire tenu par un 
infirmier. Il assure les premiers soins, 
l’évacuation sur l’hôpital le plus proche à 20 Km 
est problématique, il n’y a que des petits 
chemins et quelques motos et il faut passer le 
bras du fleuve par un bac. Des campagnes de 
vaccination sont organisées car toutes les 
maladies existent là bas, de la typhoïde à la 
tuberculose en passant par la poliomyélite. 
Dans ce dispensaire, ils fabriquent du lait de 
soja et des yaourts qu’ils distribuent aux petits 
enfants ce qui a permis de passer d’un taux de 
52 % d’enfants atteints de malnutrition il y a 5 
ans à 18% aujourd’hui. Ils profitent également 
du passage des mamans avec leurs enfants 
pour leur donner quelques conseils 
nutritionnels. Pour les aider, les autorités leur 
donnent…des diplômes de reconnaissance !  
La population y est très pauvre de la culture à la 
saison sèche et de pêche pendant la saison des 
pluies lorsque le niveau du Mekong le permet. 
Pour aider les parents, la paroisse a également 
créé une crèche et école maternelle sur pilotis,
ce qui permet aux deux parents de travailler. 
Les enfants, pour aller à l’école doivent marcher 
longuement dans les sentiers de l’île, puis 
prendre le bac puis à nouveau marcher jusqu’à 
l’école. Comme les parents par ailleurs ont 
besoin de la main d’œuvre de leurs enfants, 
rares sont ceux qui poursuivent leurs études. 
Dans ces conditions, encouragés par tous les 
efforts déjà réalisés par la paroisse pour 
l’ensemble des habitants, et sous la 
responsabilité de Sœur Van, nous avons donc 
accepté d’ouvrir ce nouveau programme de 
parrainage en commençant par 20 enfants qui 
vont au collège. 

La plupart des enfants parrainés avec Sœur Nghi

Sœur Consolata et Sœur Ngha avec les enfants  
de la communauté Bru 

Circulation des marchandises sur l’île Hirondelle 

L’école 
maternelle 


